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SAMENVATTING 

OP induslriëlc proe/nemingen hebben aangeloond dai cie /abricalie uan ij=ercoke. geuolgc/ door uergassinq 
en melallurgisclw beloande/ing. nieuwe wegen openl uoor cie cokesuijuerlocid. 

o~ uerwannin g cler cokes-oucns door ltet uoortgcbracl!t arm gas. laat cie urijnwking vart lwt rijk gas lo('. 
De ge/ijklijc/ige protluclie van gictij:.er vcrminclcrt in aan:ienlijke mate de proc/uclie-koslen van l1et arm 
uerwarmingsgas. /n tegenstclling mel clc redttstreeksc vergassing cler kolcm lalen c/e:.c werkwij:cn de recupCJ­
ralic loc uan cie waardeuol/c produclcn die in de kolen beual =ijn. / fel procédé brengl gccu p/ocnollooudencl 
a/valwater uoorl ttn cie hekomen gassen :.ijn vrij van fecr en faarslaouclenc/e slo{fcm. Op cle:.e wij=.e UJU men. 
uilgaanc/e van ols c/usdanig weinig gescl1ikte grondstoJ/en =.oals l1cl sto{ uan oc•sLolen en /ijn ij-:-erC!rls. 
ij:ercoke in stukkcm Lunnen voortbrcngen. die bij bel1andeling in de T/tyssen-oa:ogeen, oiclij=er en gas =ou 
opleveren. T en slolle client nog opgemerkt clat cie ij:ercoke kan verkrcgcn worclcn uit gaskolen; /1cl prociülé 
uprruiml aldus clP gnmma kolen die gesdtikt =ijn tot ucrwcrking cloor cie mctallurgische nijvC!rl1eic/. 

RESUME 

f.....cs essais inclustriels on# prouvé que la {ahricalion du. coke nu /cr c:ombinée cwec set gn:.éi{icc•fiou el son 
traitement mélollurgic1ue ouvre un e nouvelle voie à l'industrie cokièrc. Le ciiCiuffooc ciC!s /ours c) coke par le 
oo: pauur~ produil perme! la libération cie ga= ricloc. La procluclion simultanée cie /onlc abaisse sensible­
ment le coùl cie lo production de cc go= pauvre cie citou/fage. Contrairement à la oa:.éi/icolion imméc/infe du 
clwrbon, (''(' 5 procédés permellenl la récupération des pro<luits c/e valeur contenus dons cc dcn1icr. Le pro­
céc/6 nP procluiJ peu d'eaux résicluaires pltênoliqucs cl les gaz. obtenus sont exempts cie goudron cl de pro­
<fuils résirll'ux. Ainsi, à pnrlir cle rC'ssources onférieurernenl peu appropriées telle! quelles. poussiers cfc dior­
Lon à ou: <'1 miuc>rc•i cie /cr trt•s fin. on pourrait proc/uire wt coke au /cor en morœaux. lequel traité au 
no:O{Jf•nco Tltys5ett. domwrail Jf! la fonte et elu ga=. Du point Je uue du métallurgiste également. le coke 
cru /Pr ouvrt> cie rwtwt>lll's pcorspeclives J'utilisation cfons l'inclustric métalluroique. Il /oui {incrlemenl eu­
rorc• shJtwlr•r ' '"'' lco coke• cw /er pcoul être> obtenu à parlir de clwrl>ons ir oa=: le proc&lé élaroit ainsi la 
namnw dc•s clwrl,ons susceptibles d'être utilisés par l'inc/us trie métallurgicJuP. 

l.a fuhrintlion rl'un coke· tonft·nanl une certaint" 
quunlill• dt· ft~r a i·lt~ r•nln·prisf· t·mpiriqur·rnC'nl il )' 
il dc~ji• plu ... ((, .... ni'(nnlt• HO.;; l't-tudt· t•n n été r<'prist• 
"fHlr,tdiqLwnwnt •Hl 1 nur.., ,!, . .., dt·rnit·n·s di·< ad rs. 

1 t• hut ,··lail cLuwlornt~n·r dro, poussif•res cfp lwuls 
{ourtH'tlll\' t•l (ft·" rP!!.ic/us cie> qrillcuw t·rl ,·ut• dt· lt•ur 
lr;1 ilr•ntt·nl ultc~ri,·ur t·n l~ctul lnunw.w. A 11·1 c·Ht·l. 
1111 1 ,1rJHHII ... Iil du « "arlwu .uldiliOIIIH~ cl,. ) ù 10', 

cl•· 1 1 ... ri· ... itlu .. ll'rn·u'< pour ohl,·ttir du " 1 nkf• ctu l'f•r .. 
( f 1 ,l.;o~ ... ) \V 1 uvkt•n t·l f. Binl,r.llll'r 0111 fait 

pari dr leurs rerherclws plus approfondies sur l'al!­
(.flomi-ral ion. par carbonisai ion de méla ngr-s d(' char· 
bon el de spollo lin de• Sieglnnd; ils onl également 
donnio ù C'f' sujet un DJl('rçu drs rrclwrch('s nnté 
rieu res ( 1 ). 

(l' f.mkPII \\',litt•! Pl f.m ... t llil•rflrolllt'r ( 1nlt'Ntc f1uuJll'l\ 

iil ll'r ,ft,. 'itiil ki~o:u•.u lnllltJ \'nil Slt•"f'flluulf·r 1 I'Ïtt<.p,.t fhm h V1·rkof1•11 

IIIÎI K.,t.f, .• \lill Khl~•·r - \\'illu .. lm - lu~lilul r f-:i~Pnlor~ot.. 
Du~~ .. ldnrl Bd Il (!()'") l.lu 12 1\I,J. !Rl S "'' t17 
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Ces essais ont été faits avec du charbon ù coke 
de ln mine c Consolidalion :.. à 2j,'l $é de mntièrc:j 
volat iles. c l elu spatlt fin. ia environ 33 % de fer. 
de ln «Cru ben Eiscnlmrdtcr Tielbau und A meise >. 
Ils obtinrent au cours d'un cSsai à grand(• échelle. 
avec une durée de cuisson normale. du coke à plus 
ou moins 11 $(. de fer. Cdui-ci êlait ohlenu dans un 
four compound de 3~5 mm de la'l!eur de chambre. 
nu cours d'une cuisson dt~ 1 ï hrun~s environ: il don· 
nnil une résislan<:c au trommel de 75 <Jf, cl un 
décloel de 15.6 ~L Quoiqu<•. du t>oinl de vue lcc lo­
niquc. lo fabricat ion du coke nu fer fut jugée réa­
lisable. le procédé n'a cependant été appliqué 
nulle pari Je façon durable; il en est de même de 
l'nggloméralion de St>al h lin de Sic•glnnd. par car­
bonisation UV('C elu charbon. d'autres procédés ayant 
été mis nu point cntrclemps. Ainsi donc. malaré 
des recherches répétées des cokeries métallurgi­
ques. ln fabrication du coke nu fer n'u pu s'imposer. 
Cet écloec est dto ù l' insuffisance. du t>oint de \'Ue 
technique (•1 économ ique. d es t.•ssuis {'Il !mut-four­
neau ainsi qu'à l"ignorancc des processus pl•)•sico­
chimiqu<'s qui régissent la cokéfaction drs méhm­
gcs de minerai el de charbon. 

Depuis. le Or. Eymnnn a éludié ll.'s proprié tés co­
kélianles des charbons de \Valsum; il n de même 
étudié. au lnboraloiœ t>l à l'éclu:-llr semi-indusl ricllt~. 
ln cnrbonisntion de mélanJ!PS de minerai cl de chou­
b on. Ces études lui ont donné l'idée de comhiner. 
par la lobricnl ion du co kt· au fer. la producl ion de 
gaz cl l'obtention de la fonte. S ur la base de ces 
nouvelles données. la Tloysscn Gas und \Vnsser­
werk<•n G.m.b.H . a pu ("xamincr dr façon nppro-

londic ln fabri cation ù grande écloelle d e coke ù 
houle teneur en fer. ù partir dt•s cloarbons de \Vnl­
sum. Lf's résultats obtenus lnissf•nl ('nlrevoir de 
nouv('llrs pt•rsprcl Ï\'("S clonl l'imllOrlnnct~ économi­
qur appnrnil déjà mainlt>nanl. 

Considérations économiques. 

Le but r sl d(• rabriquPr un c.·oke riche en rt•r pou­
vont t!lrt• trnilé dans un gœ:OfJ(liiC! ci fusion cft• n•n· 
tires du typf· Thyssen. La fabrknlion. lu unzéificn­
tion f•l If' l ruilt•nwnt méta ll urcriqu(' d·un lt•l cok€' 

nu fer sont particuliè-rement intéressants pour l' in­
dustrie cokièrc. 

En effet. il est pcssible de produire ainsi du gaz 
pauvre qui permet de libérer le gaz de cokerie utili­
sé au chauffage des fours mêmes: on obtient simul­
tnnémenl de la fonte d'une façon économique. 

En plus. le coke au fer ne doit pas présenter ln 
résisl;mcc mécanique imposée au coke métnllurgi· 
que. Pour le traitement du coke a u fer dons des 
fours métallurgiques d e faible loautcur. le coke d e 
pelil calibre est plutôt mieux approprié que le coke 
cn gros morceaux. 

les clonrbons do \Vnlsum (2). n'étant pas pous­
snnts du fait de lc-ur haute teneur en matières vola­
tih•s. s(•mbl(•nl convc•nir pnrliculil•rem('nl ù la fabri-

cation du coke au fer. De plus. comme le coke des 
r loarbons de \ Valsum présente de larges porcs. il 
peul êt re chargé de grandes quantités de fer. sans 
nu~tmC'nlation de volume. 

Recherches de laboratoire. 

L<·s rochorrloos onl porté dès leur début sur l'ob­
len t ion do coke riche en fer. Elles ont montré que le 
mirwrai d(' fl'r, cha uffé C"n mélange twec du char­
bon. agil de façon oxydant<' sur ce dernier. Dans le 
C'l\!' dt• nombr<'ux mincrnis. C{'tl (' oxydation est telle 
que..·. pour des mélanges à moins de 5 ~6 de minerai, 
1<• cok<' nu fer obtenu n ·(·si pas suffisnrnmrnt résis­
tant: pour des pourcentages de minerai plus impor­
lnnls. les charbon s p<'rdent complèl<'mcnl leurs pro­
priétés cokéfionl('s. L·aclion oxydante du minerai 
de for dépend de la <luréc de ln carbonisation. Pour 
lrs cokéfactions rnpidcs clcs essais courants de labo. 
raloiri·. on peul Ce[X'ndant. avt>c dC's minerais plu:; 
fortement oxydants. obtenir encore du coke sulli­
sammrnt résistant; C'n effet. dans ce cas. le phéno­
ml·nc de cokéfaction a lieu plu~t rapidement qu~ 

(l) 1,., d1nrhom dt- \\'.~Imm. <lui, ll'n1ui·• l<'ur lenctlt ('n 

matil·n·~ 'obtilf'., Cf' Jilu<'nl f'nlr.• 1(', duubom it gaz c_•l IH d1nt· 

lom•• rbmlJ.ml•. llrt'•.;c•ulf'ltl lill(' Uflliluc.lf' li '" rokMnt'lion inl<'t­

IIJ{"tlinifl• t'Ill!{• n·ll~" fiC':J dtarhon~ 1Î fiM. f'l d<'l dmrhon• gr.u. 
(', . ., f'oml•u~lll,lf'll mnlif'ruwnl t•m iron 3l rr, d~ n~o~li,:..1c11 , ofn· 

lill'!t •ur ~t·(·. 11~ ,.., rapprvrlu'nl. quant 1\ lt•nrf pro1niétés coké­
rlnnfl'tt, "l'l' 1 hnrllnm it l!n'l liu \Jortl ,,,. lu l~uhr, i\ 28 - 30% 
cl" ~I.V. 



752 Annales des Mines dt Btlgiqllt Tome Lll. - 5me livraison 

l'ox)·dation. C'est pourquoi les essais de laboraloir'! 
ne renseignent pas exactement sur les possibi l ilé~ 
d 'emploi d u minerai de fer dans la technique usuelle 
des cokeries. Ce fait a échappé dans les recherches 
anlérieures donl il ressort néanmoin s. C'est a insi que 
F. H ausser. (3) par exem ple. obtenait une meilleure 
résis lnn cc par ndd itio n au cha rbon d e petites q ua nti­
lés de résidus de gri llage finemen t broyés. P ar contre. 
G. Oorfl inger (4) n 'observa pas celle amélioration : 
il constata nux essais à l'échelle industrielle que 
l'add i tion de 5 S'& de résidus d e grillage à des char­
bons de H a ute-Silésie dimin ua it la q ualité du coke 
et que. en aucun cas. ces charbons ne pouvaient êtr'! 
employés dan s de larges chambres. en m élange avec 
du mim~rn i. 

D'après ses essais. même les bons cha rbons de 
P ochhnmmer ne sut>porlaicnl pas l'a joute d e 5 %­
de résidus d e grillage: q ua nt aux cha rbons de< 
autres gisements des mines d e H au te-Silésie. I'amé· 
liorntion du coke. par ces njoules. est totalement 
exclue. 

D es rech erches ont é té en treprises à pa rlir d e nos 
nouvelles connaissances sur l'influence oxyd a nte du 
minerai de fer: eHes ont montré q ue. pour de nom­
h reux charbons. l'addition d'une petite quantité de 
minerai Ox)dant pouvait mnéliorer l"apl itudc ù la 
cokéfaction. Celle ajoute doit ê tre faible pou r n<• 
prova<ruer qu'un déb ut d'oxydat ion. O n sa il depuis 
longtemps que l'oxydation a rti ficielle il l'air cl à 
hau te température des charbons à gaz améliore la 
résistnncr mécnnique des cokes. U n résuhnt a na ­
logue est obtenu par addilion de peti tes q uantités de 
minerai de ft.•r ox)'danl; des ajoutes t rop importante..:: 
causent une ox)·dation cxac:érée. 

Essais semi-indus trie ls e t indus triels. 

Au cou rs d<>s rrclu::rches scm i-indusl ricllcs. on 
n tout d'abord f'Xnminé !"aptitude des diverses cspê­
r<•s de minrrni. '' la fa b rication du co~c au fer. La 
s idérose s'rsl. rnl r(' nut rrs. a,·éréc comme peu ap­
proprié<-. Pnr ronfr(•, à partir d'autres sortes de 
minrrni. on a obtrnu du coke en morceaux résis­
tants. contt•nant jusqu'à 50 ~~ de fer mélalliquc. 
Avt.•r C't·~ mitw rnis faihl<'ml'n t oxydants. on a alors 
rffrrlué drs <•ssais ù l'érhd le industrielle dans un 
four à chomlm· inclinée dt· )iO/ 48o mm de largeur 
pouvant conlc•nir i tonnl's de charbon el jusqu'à 
C).4 t dt· mt•lnnat· mirwrai+chilrbon. Lu tc>m r>érntu n· 
dt·~ paroi!'~ t~lnil tompri"'t' t•nlrc· 1010 f'l lof>5° C. 

A partir dt· mt'•ldnt!t''i lt·~ plus divt:rs. on a prépare 
du rok(' •W [t•r CfUÏ pr(o!<o('nftdl Ullf' résislnnrc• nu 
trommt·l dt· t;O i• 6o '( t·t donnait de 13 à 16 f}t 
cie• dc•rlwts. («'!tl \tdt·ur~ ne· ... ont flOS comparahles nux 
carne f~rï ... licpth c uurttnlt·~ admbt~s pour lt• cokt·. E,~ 

(i) Jl .• u~...-r, 1 J),, \orlou·r~nl~tl•~•-•1 uml f nll~tL.I'il \un 
llutkuJ.,.L.. Ill itt" !Wr•H t\ ,,11111111!• 11 't,,f,l 11 1 ,,,." l'i (JOli) 

.... /ollol \\,tl{/1+1 \ f)to· \rrloulhtlll! \<oll L.lo•m~lw~l(ff•fll f\ok 
....,,,,j,/11 J •·•·Il li fl'U."ol' flj-

f J) /)urfllllllll ( "'Uij,l ( ''" , f,.·ltoo\o-\o r-rt<lto /Ill \',.,j ii'"PIIUIJ.l 

\'"" ,.Jwr...ololo-.r-•lo•ll• t\.,J . f\ .. , t\.,L.,.,,.,,,u_.,fllt··•-.. tl \• 1 1 _j 

f,.n1j 1, 111lf, j,,-1 fldt·" Ill j "'' Il Il ,f \ 0'1 j Jt.ut~o f11•11 I,I"'II'IÎII 

h-uf,-ul• 1 )u 'f,j.,,l 111!1• B-' "\.! .'~ 
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errct. I('S norm<:'s de l'(•(sai au trommel élaicn l celles 
admises pour fe cok<· méto llurgique. Pour le coke 
au f<>r. ell<'s 0(' donn<•nt pas u ne image exacte car 
c<•lui+ci, à CüU!I;<' de son poids spécifique plus éle\'é, 
tombt" plus lourdemeril dans h· trommel olt il OCCU JX' 

d'ailleurs un espace plus reslrrinl. 
Avt.·c crs rés<·rves. on peul t~stimcr que le coke 

au fer répondait aux caraclérisliqurs exigées pour 
le coke métollurgiquc. D'autre part. il y a lieu d.., 
fair!' rcma rqu<·r à cc sujet q ue. du poinl de vue de la 
rés istance mécanique. les cxiucnccs ne sont pas les 
mémes partout : <·n Sarrl' t•l en H a u lc-Silési<-. e lles 
sont moins sévères q ue dans la Rul1r. A cond ition 
d'ut iliser d u m inerai de fe r convt.~nab l c. la fa bri­
cation d u cokr• a u fer ne présente· a ucune difricuhê 
<'1 ne s'écnrte pas du pron•ssus dt· fa brication du 
cokC' o rdinain·. 

On n. ('Il toul. fa briqué t·nvi ron 6oo t d t· coke! 
ù plus ou moins 30 5f dr• fer (fia. 3). Des essais 
ont ru lit'U a us'i dans un four ordina irt' il cha mlnes 

non inclinéc.•s dt· ' 130/,ISÛ mm d (' lorgcur. Ici. les 
val<·urs obt enu t•s pour la résistance a u t rommel sonl 
plu" t iC'vé<·s. 1.(' cok<· au rer présenta it le retrait 
lmbilu<·l d u cok<' ordinnir(' ct sc lo issni t défourner 
dt· ln mémt.~ façon. Lu drnsi lé de clmrg-e-m<'nl était, 
pnr C'X<'mplt', clt• 0.9'l t/ m' pour le mélan~e charbon· 
rninc·rni. olors qu'f'll<' n'C'st q ue d<' 0./l t/ rn3 pour le 
r harbo n pu r. L'nddilion d e> mint•rni fin n(' diminue 
liU <" tr(•s pt.·u ln rnpncilé dr cl.ar~emcnl ('Il charbon 
de"' chnmhrr-s. En njoutc.utl nu mitwrai de petites 
qunul ih~s c.lï.uilf•. 1,, rlt·nsilé df' rl.nracmrnt peul 
<·Ire portor· i\ 0.97 t/ m dr• mélanl!e. 

Par t.;UÏif' dt~ l'inlt•r'\t•nlion d <' l"oxygê-nt.~ du mine· 
wi au cour" df' Id c nrhoni,nlion. la produclion cie 
llaL rit lw nu[!'mt•nlt· d'<'nviron 10 % et r<:'joint (ou 
d~pnssr• mëm<') ... 11,. rlo·s dmrgcs n ormales de char­
hon~. l.t• pou\oir c tdnrifiquf' dt• (!az e-st réduit à 
I)OKl ko • .J. 

Ain"i fi!H' l'ont clc~jù < on ... lalè pn.;n;df'mmrnl VV. 
l .uvko·u. 1-.. l1io·rhr.turr ('j) o·l Seo·lkopf (li). fa t>rn 

('i) f,I\L.f•u , \\ ',,ft,, 111111 ' '""' 1\io•tftrotUN, ,,_ u ( ) 

(Il) \luf.f,.,j l 1.1111 f),., J-..,f, f,ll~tif~~tull f i.J!f, (:--',
1
Hfo·) 
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duclion d,. b.·nzol. de· I!Oud rons t•l d" qaz de disti lla­
lion 1w diminm~ pas. Par conl rt.·. l'ammoniaque est 
partit·llt•m<•nl <létruilc. La produclion totale- de gaz 
<'SI plus él<:'véc elu fail q ul' l'oxyJ!(•nt• du minerai 
parlkip<' à ln formation du ~az. C<'c-i n é té égnlc· 
ment prouvé pour des nd<lilion~ dt· minl'rai plus 
importnnl<·s pnr dt.~$ rt.~clwrcll('s <lt~ laboratoire np· 
profondi<•s sur los clmrhons dr· \ Valsum. do mêm<' 
qu<' pnr t.lt·s t.·ssnis st•m i·indust rh•ls ronn•rnnnt ln 
récupé-rnt ion d<·s h<'nzols. 

Du poin t dt· \'Ut.' économiqw·. ln réduct ion du 
tnux dv l'arnrnoninqu<' v~t sans imporlanc<·. la récu · 
péralion dr- l'ornmoninqut• dt.~ rokt•rlt.· n'é tant pns 
H'nlnblt· ndt.H' II t·mc;ont. 

Le coke cru fer. 

L't'XiHIH'Il dt• t•oke au rt·r l'Il surfnct• polit- (ria .. ,) 
rnon lrt· qut• la slrucl u r<' cellulnin• t ·~t hunHH!l•rw d 
lrc-.s sc·rrl·t·. L(·s parlicuft~s dP fpr sont cimrnlét·s t'1 

l 'If' 1. - Couw poli(• tl'un ('ol.r nu r ... r (~' \\'ul~ulll " ')0 'Ir 
1l(' ( .. , (f!mc. = (,) 

('nrobé<'S pnr lt• coke· roncltl. Lt·s d .:Opùb dl' ( n rhont• 
Sl'COndairt• Son l plus f« ib i<':!O 1'1 de• C'C' rn il ({' f..'Okt• 
posst\dr unt· mPiii C"u n · aplil u d t· rénrlionrwllt·. i' lê nw 
pour un pourn•nlagl' dt' 50'}6 de ft~r. la s lruCIUI'I' 
t•sl t.;~n l <·mpnf IJOtn OJ!t..., tw . f.t· t·hnrbon dt• \ Valsum. 
i\ la trmpé-rnlun• d t· r ui ,.son t'l dr fusion . pnssr par 

f ctt C..t•lljll' jl\llio· cl'uu ouko• ''" f,.,. cio· \\',,f.,tuu ft ~,() 1 ', 

·'·· ,,., ( !!rt>.. .!i) 

un étal fl uide. enrobe cl agglutine les particules de 
fer. Après extinction. le coke contient le fer. à rai­
son de ïO à 8o % sous forme métallique. On admet. 
en effet. que le fer est à l'origine presque complète­
ment réduit et qu'i l est à nouveau oxydé en partie 
lors de l'extinction. Immédiatement oprès celle-ci. 
le coke au fer présente le même aspect que le coke 
ordinaire. Aux plus forts grossissements. les sur­
races polies des particules de re r apparaissent com­
m e des taches claires (fig. s ). On retrouve égale­
ment ici la distribution régulière des particules de 
fer cl leur enrobage complet par le coke fondu. On 
constate la même chose pour un grossissement de 
300. A l'exanwn aux for ts g rossissements. le fer se 
p résente dans le coke comme une mou sse. Par expo· 
silion à l'a ir, une partie des morceaux de coke 
s'oxyd ent. tandis que d'au tres gardent l'aspect du 
rokc ordinaire. La surface des particules de fer n'est 
11as attaquét.•. dans lrs conditions ordinaires, par 
l'acide chlorhydrique alcoolique: elle l'est par con­
Ir<' pur une solution a lcaline bouillante de picrate 
d <· soude. Cette façon de procéder ne montre ccpcn­
d nnl pas des structures très caractéristiques. D'après 
l't·xnrncn métallographique. il semble que le fer. 
lout n u moins ('Il part ie. est présent sous la rorme 
d o carbure de fer. 

Trnilé ù l'acide d1lorl.ydriquc concent ré bouil· 
la nt. le fer du coke de \ Vafsum ne sc dissout que 
1 r~s lentement: Ir squelellr de coke subsiste tel 
qurl. Ainsi Imité. un coke de 30 % en poids de fer 
n'en conti('n t plus que 4 5( el ne présente pas d'ani­
sotropie: il ressemble au coke de distillation à 
moyenn e température et est très réactionnel (fig. 6). 

FI~ 6. - CotiiW' IJOii(" cl'un ooL:f' nu r("r (,,. \\'nl,.um à 50 fr, 

..... r .. r ntlri'.,. ëlimin•~lion ''" fN JliU IICI (um~. = 6). 

L<- coke a u f('r, préparé ù IK"lrlir dt~ ch arbon ~:ras 
d donnant ù l'c.•ssai au trommel un plus grand 
déchet que le coke au fer de\ Valsum. ne montre pns 
t;>lus de structure par lraitrmenl à I'HCI (fia. ï el 8). 
Toutefois. le fer ,('un loi coke se dissout beaucoup 
plus m pidr•mr·nl quo n·lui du coke dr• \ \'nlsum. Les 
ci.Otrbons dt· \Valsum con,·it·n•wnl donc parliculiè­
n·mrnl b i r-n pour lu prépnrnl ion du coke nu fer . 
l.e-s c harbons J!ras don1wnl sans doul<:' un colH· résis· 
la n t. mnis 1<' clt;(·lwt nutrmt·ntC' n\'C'l' la diminution du 
JIHIIr<('lllni[C' dt• nm lii·rt·!'> volnt ilf's. On <·st n insi 
nl>ligl· j)Ollr 1,, fubrknl io n du (olœ au fer, de les 
mi-lnn~er ù dP hon!' charbons cokéfiants. 
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Fig. C OUjle poli" d\111 ('okc ia 28 'fi dr fer ohknu ;, 

flôul•r 1l(' rlu:uiJOn E!t••• (~trt~'. = 10). 

l-'lu. ~- - \otljlf' r~ulir ,l'un tokr till f<-r ia pnrlir tl(' dwrlmu 

ft'i\~ Rpri·c fhmint•lion du IN pot 11(1 (!!ro,o. = 10) 

Ainsi Cf Ut' ln rém l i\'il~ détNmînéc· par la mft l10d•· 
KoppC'r~ ('Il têmoiunr. lt• cok(' oiU fc.·r pré•wnl•· um· 
llmndc.• tlplitud<' ù la tomhu~l ion: <'Il<- l' ... t \'O Î~t ÎIH' 
do r•·li•• du r l.arhun do ho;, (fia. Q). 

1.(' c-ornporlt•nwnl it ln ru ... ion cl'un rokf" il )0 % 
dr frr f''' rc·prt~ .. <·nh'• aux fiqun• .. 10 <'1 11 . En nlmo­
o,;plwn· O"<,cJanlf• f' l rfclurlricf", .. on point de• ru~;ion 
'" trou\'(• uu-clc· ...... u .. du llOÎnl dt• fu!'ion elu fc.•r. 
Etdnl donne.~ qw· lc·-. h·mt)(;rctlun•.; d<·., J>iHoi ... d<·' 
< lu:1mbn· .. for ... d'· Id c ,ulmni ... t~lion .. ont plu.., ha-.<<>~ 
fi lU' Cf'"' II·IOJ)('·r,tlun·' dc· fu,ion. il n\ •l jlfl:' fif"U 
d~· 'rt~irHin· I 'MfiH~H·nc (' dt· rn,tl it•n-• fottdm• aux 
p 1tr'"Oi .... ( f'C i .1 èft"':. 1 onfïrmP fMr de· ... c• ...... ab à l'éc llf·llc· 
induslrÎl'llt· \u !UIIr' dl' ft·IIX (j oHIIllllf' dlf(•rafÎOU 
de·!"> JMWi' tf ..... !our ... 11 ,, r·lf·· nf.,.,.r\(~t· t•l J,. ( okc· •w 
l,ti.._.,,. ck·lnur~wr ,.; ... ,:m,·nl 1 r•flort "tlpporlé po~r If' ... 
.. oJ,., tf, .... f J •• uuJ)n ·, """" l.t pnu ..... c:,. elu 1 ok .. olll fc·r 
,1,111 .., J,. '"' cl"un lturr rf, . ho~u lf•tt r IIIHJIJ,dt ·. n '•·,f pa" 
pf 11 , ,.J,.,,, 'JI~~' tf,.,, .. f, '"" ff,. .. plu ... ''""'" four .. ù 
I(Jkl IIH,Iflrfitl 
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Fla 11. - Comporlrmt'nt i"l 1.- fucion d'un écl,nntillon de colce 
tft' \ \'nhum i• 'lO % dt' Ft', f'll ulmOfl~lt\f(' o:.:)·tl.mtr-

Essais métallurgiques. 

Des {'SSais métallurgiq ues ont été raits sous la 
direclion dr l'ingénieur en chef. Dr. lng. F. Jaeger. 
Ils on t montré qu<' d u cok<' au fer pou\'ail ê t re traité. 
clans u n u~némtcur T hyssen d(' 1 rès grande capacité. 
t•n méhmQ(' nvt~c tiO à 50 ~6 d 'u n dosage dt' m inerai 
de rer cl d 'out res élé rn<'nls. 

Ln fonf(' obtenu~ n u ne cmt"1position répondant 
au:< exiuc.•n cc•s commerciales d peut être t ra itée telle 
q uelle nu rour tvln rl in . L e charbon ou le coke ord i. 
na ire p(•ul clone étn.• r('mpJacé par du cokC' nu ff'r 

FI~. 1'2. - Vut> (lu t:c.'nérnlcur i\ rok .. nu fer ll')•Jen, 

li a. ... t l : . t ... u La.,.lL,ttu ... !!.,&. .. Ji•aJ..,,l 
pour ln production de gaz: on peu l ainsi produ ire 
simultanément en grande qunntilé de ln fonte de 
\'Uleur e l d u enz pau vre. Cc dernier possèd e un 
pou\'oir calorifiq ue d'en viron lt 'lO à t 130 kea\ 
(voir tnblenu des ,·a leurs numériques). Ce uaz con­
vient très bien au chauffage des batteries de fours 
à coke. 

D e nombreux spécialistes de l'industrie. des U ni­
versités. de l'Association allemande des Métallur­
gis tes du r{' r se sont intéressés à ces essa is. Ils en 
ont jugé les résultats particul ièrement rnvom blcs 
<'1 les onl considérés comme un progrès. 

T A BLEAU D ES VALEURS NU!viER!QUES 
Analyse du gaz de générateur au coke nu fer. 

Echantil lons 11lO)'Cns sur 24 h. 

1 
Echant illon 1 

1 
Echantillon 2 

CO, ( 1) % 4 ·5 s.o 
o, % o.o o.o 
co % 34 .0 33.6 
C H. % 0,2 O.'l 

H· % 2,3 'l.4 

N, % 59.0 s8.8 
densité (air = t) 0.973 0.975 
P C. S. calculé kcul 1127 tt 17 
P. C. S. tro uvé kcnl - 1131 
1-l,S traces (:~) pas décelable 
I ICN lraC'cs 0.013 g/Nm' 
NO 0. 14 cm'/Nm' 0.14 cm'/Nm' 
F,. (CO). pas décelable pas décelahle 

( 1) d l1 ''" parlî.- nu'< prod ltil!t culcnir&•J nioul4!1. 

(l) I·:, J,ilnlillml ,J'f i:!S inl"l'rlnill, ,. .. lui <'1 flOII\'nn l fi\'Oir (1.1{• (!xl- pnr tiP/0 nmduill·- t•n r •• r rouillt:-e!l. 


